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Dimanche 4 décembre 2022    2ème dimanche de l’Avent - Année A 
 

« Convertissez-vous, car le Royaume des Cieux est tout proche »  
 

 
 

Évangile du jour Matthieu (Mt 3, 1-12) 
 

En ces jours-là, paraît Jean le Baptiste, qui proclame dans le désert de Judée : « Convertissez-
vous, car le royaume des Cieux est tout proche. » Jean est celui que désignait la parole 
prononcée par le prophète Isaïe : Voix de celui qui crie dans le désert : Préparez le chemin du 
Seigneur, rendez droits ses sentiers. Lui, Jean, portait un vêtement de poils de chameau, et une 
ceinture de cuir autour des reins ; il avait pour nourriture des sauterelles et du miel sauvage. Alors 
Jérusalem, toute la Judée et toute la région du Jourdain se rendaient auprès de lui, et ils étaient 
baptisés par lui dans le Jourdain en reconnaissant leurs péchés. Voyant beaucoup de pharisiens 
et de sadducéens se présenter à son baptême, il leur dit : « Engeance de vipères ! Qui vous a 
appris à fuir la colère qui vient ? Produisez donc un fruit digne de la conversion. N’allez pas dire 
en vous-mêmes : ‘Nous avons Abraham pour père’ ; car, je vous le dis : des pierres que voici, Dieu 
peut faire surgir des enfants à Abraham. Déjà la cognée se trouve à la racine des arbres : tout 
arbre qui ne produit pas de bons fruits va être coupé et jeté au feu. Moi, je vous baptise dans 
l’eau, en vue de la conversion. Mais celui qui vient derrière moi est plus fort que moi, et je ne suis 
pas digne de lui retirer ses sandales. Lui vous baptisera dans l’Esprit Saint et le feu. Il tient dans 
sa main la pelle à vanner, il va nettoyer son aire à battre le blé, et il amassera son grain dans le 
grenier ; quant à la paille, il la brûlera au feu qui ne s’éteint pas. » - Acclamons la Parole de Dieu. 

 
 

Homélie (Père Bernard MOEGLÉ)  
 

En ce 2ème dimanche de l’Avent, le Royaume qui a été annoncé commence à se préciser. Des 
prophètes se lèvent et s’adressent à leurs auditeurs avec conviction. 
 
Pour les réconforter, Isaïe leur annonce la Paix. Huit siècles avant la venue du Messie, il en trace 
déjà le portrait : un descendant de Jessé, père de David, va répondre aux attentes du peuple. Il 
sera rempli d’Esprit-Saint et jugera avec droiture. Lorsque les hommes écouteront sa voix, ils 
apprendront à s’aimer : « Le  loup habitera avec l’agneau, le léopard se couchera près du 
chevreau ». 
 
Et Jean-Baptiste, à son tour, se lève pour proclamer l’urgence de la conversion, car le Royaume 
est tout proche, dit-il. Dieu semble pressé de sauver les hommes, et pour cela il leur envoie un 
sauveur qui baptisera dans l’Esprit-Saint et le feu, et fera justice. 
 
Ce dernier messager dont parle Jean-Baptiste est lui-même le message que Dieu veut nous 
faire entendre : c’est la réponse de Dieu au péché, à la souffrance, au mal.  Grâce au Messie qui 
est annoncé, des changements vont se produire. 
Cela nous est confirmé par la Lettre de St. Paul aux Romains. Il les invite à l’espérance, car les 
païens aussi sont bénéficiaires des promesses divines, et il encourage ses frères à s’accueillir les 
uns les autres. Il invite par exemple les chrétiens à dire non à l’idolâtrie de l’argent, à dire non à la  
disparité sociale, à dire non au non-respect de la création. Et pour cela il nous demande de faire  
 
 
 



 
les choix nécessaires. Là où on fait reculer l’individualisme, le bonheur avance. C’est seulement 
ainsi que les non-croyants nous percevront comme des disciples de l’amour, le miroir du Messie 
que nous attendons. 
 
Je crois que Dieu attend de nous et de nos communautés un sursaut, pour nous convertir 
ensemble. Se convertir, c’est changer de chemin et changer de regard, nous retrouver les uns les 
autres avec le désir d’être plus unis. Lorsque nous prions, réfléchissons et discutons ensemble,  
nous traçons un chemin sûr de libération, selon le souhait de Jean-Baptiste. Multiplions peut-être 
les occasions de mieux nous connaître, tout en guettant les occasions de nous rapprocher de 
Celui qui veut se donner à nous en partageant notre condition humaine. 
 
D’ailleurs, un travail sur le thème de  la « conversion pastorale » va nous être proposé, comme à 
toutes les paroisses. 
 
Alors, secouons notre torpeur spirituelle si c’est le cas, et faisons de cet Avent un temps de grâce. 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 


